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PUBLICATIONS COMMUNALES

La Commune de Neucliâtel
met au concours les travaux
de gypserie, peinture et serru-
rerie, pour la construction des
nouveaux bains des dames à
l'Évole. Les entrepreneurs qui
désirent soumissionner peu-
vent prendre connaissance des
plans et cahier des charges
au bureau de M. L. Châtelain,
architecte, l'après-midi de 2 à
6 heures.

Les soumissions devront être
remises à la Direction des
Travaux publics, le 14 mai
courant au plus tard.
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IMMEUBLE S A VENDRE

PROPRIÉTÉ A VENDRE
à NEUCHATEL

Les héritiers de M"" de Salis offrent à
vendre la propriété qu 'elle possédait au
centre de la ville, Avenue Max de Meuron ,
comprenant maison d'habitation , p lace,
verger et jardin , le tout d'une superfici e
de 3613 mètres.

S'adresser à M. Al ph. Wavre, Palais
Rougemont.

VENTES PAR VOIE D ENCHÈRES
On vendra , par voie d'enchères publ i -

ques , samedi f 4 mai, à \ 1 heures
du malin, Salle do la Justice de Paix ,
des effets d'habillement , uno chaîne de
montre , une paire de bottines et un re-
volver.

Neuchâtel , le 7 mai 1892.
Greffe de paix.

On vendra volontairement, par voie
d'enchères publi ques , mercredi 11 mai ,
dès 9 heures du matin , Evole maison
n° 9, les meubles et objets suivants :

Des lits complets, canapés,
chaises, tabourets, bureaux, la-
vabos, tables de nuit, tables à
ouvrage, glaces, pendule , linge , vais-
selle , fourneaux , bouteilles vides , et
d'autres objets dont on supprime ici le
détail.

On pourra voir les meubles
mardi 10 mai.

Neuchâtel le 3 mai 1892.
Greffe de paix.

On vendra pur voie d'enchères publi-
ques , jeudi 12 mai 1892, dès 9 heures
du mutin , Place Purrj  :

25 montres en argent dont
quatre pour dames, 2 réveils , 1 hor-
loge. 12 chemises pour dames, 2 coffres ,
des effets d'habillement et un violon
avec archet.

Neuchâtel , le 3 mai 1892.
Greffe de paix .

VENTEJDE BOIS
Le Département do l'Industrie et de

l'Agriculture fera vendre , pur voie d'en-
chères publiques et aux conditions qui
seront préalablement lues , le lundi
16 mai, dès les 9 heures du matin ,
les bois suivants , situés dans la forêt
cantonale de l\Eier ;

100 plantes de sapin ,
9 billes d'alisier ,

200 stères de sapin ,
70 > de hêtre ,
5 » de chêne,

2600 fagots de coupe,
3600 > d'éclaircie.

Le rendez-vous est à Frochaux.
Neuchâtel , le 6 mai 1892.

L'inspecteur
des forêts du I" arrondissement.

Dépôt de cigares, Mûri (Argovie),
offre à vil prix :

Les 2000 les 200
Rio Grande fins,de lOc p., à fr. 22, 2.30.
Rio-Brésil ,l"ql., delOc.p, à > 27, 2 80.
Flora Bahia , Habana, à » 30, 3.20.
Le 100 de Columbus extra fins, fr. 3.50.

» Edelweiss, bien assortis, » 2.90.
> Tfp-Top extra fins, » 2.80.

10 kg. de nouvelles poires sèches, » 4.80.
» nouveaux pruneauxsecs, > 4.60.
» tabacàfumer, coup" long6, > 4.60.

La vente ne durera que jusqu'au
30 mai 1892. (H. 1616 Q.)

VOITURE 
~

On offre a Tendre d'occasion une
voiture dile a Mylord ». S'adresser a
A. de 8., à Villars-le Grand , prèa Aven-
ches (Vaud).

A i l  r u  nOIT un bois de lit aveo pail-
V t i l U n t  lasso et sommiers, une

descente de lit (fourrure de chien), et
une lanterne pour pendule. S'adr. chez
M. Borel Robert , Bo ne 5, 3me étage.

ATTENTION!
A vendre , pour guruiture de terrasse

ou devanture de porte , 11 caisses de
beaux lilas rouges' et blancs , prêts à
fleurir, hauteur 1 m 65, à 4 fr . 50 la
pièce, chez le jardinier Coste , au Grand
Rueaux , entre Serrières et Auvernier.

TLA M éNAG èRE
Fabrique et Magasin de Brosserie

2, RUE SAIM-MA URI CE , 2

Assortiment comp let de brosses ména-
gères et en tous genres.

Grand choix de BROSSEME fine
pour toilette.

DÉMÊLOIRS et PEIGNES fins

ÉPONGE S Unes et orûinaires.
Filets et Hacs à éponges.
Ganta et lanières pour frictions.
Plumeaux , peaux chamoisées, nattes

de pnrt i -B t t  art clos en bois pour le mé-
nage.

Décrottoirs pour parquets.
Ciro et encausti que en boites et au

détail.
Pai l le  de fVr.
Réparations et articles sur

commande.
Se recommando ,

Alf . KREBS.

Achat et Vente
de meubles neufs et d' occasion

A vendre des lits en fer et autres, ca-
nap és, p ianos , tables , chaises, dressoirs ,
commodes, lavabos, glaces, régulateurs,
réveils , pendule neuchâteloise , secré-
taires , une tricoteuse mécanique et des
potagers.

Coq-d'Inde 24, 1" étage

i il VILLE DI mm
24, Rue du Temple-Neuf, 24
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f *l*£*tnnno Indienne, Satinette, Pékin broché, A «JA fl
p Ul ClUllllC, sePgé, etc., depuis v OU
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liUlUIIltt/ 200 pièces, depuis U /e)

f rmf î l  cavalier et Coutil russe, pour complets et pan-
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\_JU U H I  talons de messieurs et garçons, en coton, demi-Si et A KK
i pur fil , depuis . " «Jtl

Dl*cipS« Mi-Draps et Mi-Laine, grand choix, depuis »J ——

jj 'TfYÎ lp PPTM1P pour chemises, 75 cm., à 28 c. Toile blan- A I O
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Coutil suisse, ir,
p
denp*tselas,.demi"fil ' doub,e lar: 0 95

f r i n  VP/tof ol suisse & 12 cent, le V2 kg. Crin ani- A QK
lJ,,u *Cl|Ciai mal depuis 95, Tempico Laine dep. v ***J \

Plumes & Duvets SCS!* £P™rT" depuis 1 95
Spécialité de Literie et Trousseaux complets

TAILLES -BLOUSES soo° JUPONS ZSSSgZ.
en Crotonne forte, Jer8e y8 

f ftNFF f Tïftrï Q pU'8 fr- 1,>85 '
Levantine Se se »our f"'>e de la WJULuUUf lù  Pantalons d'ou-Levan ne , Se ge , ¦ 

fc fr 2 9Q
Satinette , etc, de W aePUI * * Chemise" blan-
puis Fr. f »75. Fr. 1*95 2»90 a 9»80 che% à fr.3»50.

En liquidation, à moitié prix de sa valeur réelle :
8000 Robes et Nouveautés , pure laine , dep. fi\ 0.95

Se recommandent,
A. GYGER & KELLER.
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PO U RQUOI PlilÔ I i.
pour des boites vides t Tandis que le véritable Cacao hollandais, en
poudre, ouvert , pur , sain , nutritif , de BENSDORF & Ce, à Amsterdam, se
vend à raison de 6 Fr. 50 le kilo, chez MM. H. Gacond et A. Zim-
mermaun. (H. 1350 Q.) j

BIJOUTERIE I , . ¦? ¦„ , 1|
HORLOGERIE ^™™^T i

ORFÈVRERIE JEANJAQUET & Cie. g
Beau choix dans tous les genres Fondée en 1833

J±. JOBÏN
SueoaesGnï

Maison dn Grand Hôtel dn Lac
NEUCHATEL

MISE AU CONCOURS
La Commune de Colombier met au

concours les travaux à exécuter en vue
de la distribution d'eau , savoir:

a) Fouilles, bétons et maçonneries ,
pour la construction au Chariot d'un
réservoir d'eau de 400 mètres cubes ;

à) Fouilles à exécuter pour l'ouverture
des tranchées destinées à recevoir les
tuyaux ;

c) Fourniture et pose des conduites
d'eau en tuyaux de fonte.

Les entrepreneurs disposés à soumis-
sionner ces travaux en tout ou en partie ,
peuvent prendre connaissance des plans,
devis et cahier des charges, chez M. Ed.
fiedard, président du Conseil

communal, à Colombier, ou chez
M. Convert, ingénieur, 28, Fau-
bourg de la Maladière, à Neuchâtel,
qui délivreront des formulaires de sou-
mission.

Les soumissions cachetées seront re-
mises à M Ed Eedard, président ,
jusqu 'au 10 mai 1892, au soir, terme
fatal pour le dép ôt. * „

Colombier , le 30 avril 1892.
Au nom du Conseil communal :

Le président ,
ED. REDARD.

Le secrétaire-adjoin t,
JAMES MONTANDON.

Commune de Colombier



M Feuilleton de la Feuille d'avis nucMtel

PAR

HENRY GRÉVILLE

M. et Mme Vallencour, en rentrant
peu après , furent aussi surpris que
charmés de trouver les jeunes gens
ensemble, et , selon toute probabilité ,
très satisfaits de cette occurence. Au
bout d'un instant , Tracy se retira , après
avoir sollicité et obtenu de Mme Val-
lencour , pour la forme , la faveur que
Lina lui avait si volontiers concédée.

Dès qu 'il eut passé sous la fenêtre du
chalet et que Lina se fut assurée qu 'il
ne reviendrait pas, son joli visage prit
une expression de gravité inusitée ;
Mme Vallencour , qui l'observait , en
frémit , se demandant quel nouvel orage
allait éclater dans leur intérieur , déjà
suffisamment troublé.

D'un geste elle allait avertir son mari ,
afin qu 'il la laissât seule avec leur pu-
pille; mais Lina la prévint.

— Ma chère madame, ma bonne

Reproduction interdite aux journaux qui n 'ont
pas traité avec la Société des Gens de Lettres.

amie, mon bon tuteur , dit-elle en ten-
dant une main suppliante vers chacun
d'eux , j 'ai des excuses à vous faire.

Surpris et touchés , car Lina se
montrait toujours très réservée dans
les manifestations de son amitié, les
deux époux s'approchèrent et se trou-
vèrent avoir la jeune fille entre eux.

— Oui, des excuses, et même cela
ne suffira pas ; je ne sais comment je
pourrai me faire pardonner...

— Ma chère mignonne, commençait
Mme Vallencour, sans savoir de quoi
il s'agit , vous pouvez être sûre...

— Non , fit Lina en secouent triste-
ment la tête ; il faut que vous écoutiez
mon histoire. Vous m'avez obstinément
refusé votre consentement a mon ma-
riage avec M. Bellet; vous aviez mille
fois raison. C'est un malhonnête hom-
me, et je viens de le congédier.

— Vous avez fait cela? s'écria Mme
Vallencour , toute seule ?

Lina sourit faiblement.
— Oui , toute seule, et ce n 'a pas été

sans peine , car sans l'entrée de M.
Tracy, je ne sais pas s'il m'aurait obéi.
Bref , je l' ai congédié ; et maintenant ,
je vous remercie d'avoir si fermement
pris le parti de la raison , de la dignité...
enfin de tout ce qui est honorable.

Deux pressions de mains muettes
répondirent à ce petit discours. Puis
tout k coup :

— Je suis ravi , ma chère pupille ,
s'écria M. Vallencour ; mais dites-moi,

je vous en prie , à quoi vous avez pu
reconnaître, toute seule, que M. Bellet
était un malhonnête homme.

Le visage de Lina se couvrit d'une
rougeur ardente. Celait là le châtiment ,
d'avoir à raconter la scène qui l' avait
éclairée sur la véritable valeur de Bel-
let ! Mais elle était aussi brave que
droite, et elle parla courageusement.

— Je n 'avais pas tout à fait confiance
en lui , dit-elle ; je sentais bien que sa
façon d'agir n'était pas loyale ; il mu
semblait que dans les circonstances où
nous étions, tant que vous n'aviez pas
donné votre consentement , il n'aurait
pas dû me faire en public une cour
aussi assidue. Plusieurs fois j 'avais été
sur le point de le lui dire , et puis...

— Vous n'aviez pas osé ? suggéra
Mme Vallencour.

— Ce n'est pas seulement cela...
vous m'aviez dit que vous me pardon-
neriez, chère madame, j 'avouerai jus-
qu 'au bout : votre opposition me dé-
tournait de tout ce qui  eût par u une
concession à vos idées... C'est très vi-
lain , très mesquin , j e vous assure que
j 'en suis fort honteuse !

— Il s'est pourtant passé autre chose'!
demanda Mme Vallencour , après avoii
embrassé la pénitente.

— Oui ! fit courageusement Lina en
relevant la tète. M Bellet est venu ,
m'a trouvée seule , m 'a parlé de son
amour , m'a pris la main... Et alors ,
chère et bonne amie, j e ne peux pas

vous expliquer cela ! Mais quand j'ai vu
ma main dans la sienne, j 'ai senti , j 'ai
compris que cet homme me faisait
horreur , et que jamais je ne pourrais
ôtre sa femme.

— Pourquoi ? demanda M. Vallen-
cour, très grave.

— Parce qu 'il retenait ma main mal-
gré moi , parce que... je ne sais pas,
rien de pareil ne m'est jamais arrivé,
mais je sais , je suis sûr qu 'un homme
honorable ne se conduit pas ainsi avec
une jeune fille qu 'il respecte ; et si un
homme ne respecte pas une femme
avant de l'épouser , que sera-ce après ?

— Bien parlé ! fit M. Vallencour en
se levant. Et ensuite ?

Ensuite... je n 'étais pas gracieuse,
comme vous pouvez le penser... ce
monsieur a voulu m'embrasser ...

Mme Vallencour en colère fit un
mouvement si brusque , que la petite
table à ouvrage perdit encore une fois
l'équilibre , et M. Vallencour eut fort à
faire de la rattraper au vol , sans pou-
voir empêcher tout ce qui la chargeait
d'aller s'abattre sur le parquet.

Un rire fou , inextinguible , saisit Lina ,
qui se laissa tomber dans un fauteuil ;
presque effarés , les deux époux la re-
gardaient sans comprendre, la croyant
en proie à une crise nerveuse ; elle les
rassura du geste, en essayant de re-
prendre son sérieux , ce qui n 'était pas
facile.

— Il a voulu m'embrasser, fit-elle,

en phrases courtes, entrecoupées par
le rire ; j'ai fait comme vous, ma bonne
amie, et la table est tombée...

M. et Mme Vallencour riaient aussi ,
mais du bout des lèvres.

— ... M. Tracy est entré, M. BeUet
est sorti ; alors,c M. Tracy et^mpi pous
avons ramassé la table... et ce qu'il y
avait dessus... Voilà tout.

— Voilà tout ? C'est tout à fait assez ?
dit gravement le tuteur. L De ce pas, je
vais trouver M. Bellet pour lui allonger
un peu les oreilles.

Sa femme le retint du geste.
— Es-tu sûr qu 'il en .vaille la peine ?

dit-elle avec une profonde philosophie.
Si j'étais toi , je le livrerais tout simple-
ment à Léo de Favières.

— Léo ? fit M. Vallencour en levant
ses sourcils jusqu 'au milieu du front ,
tant ce rôle de redresseur de torts lui
paraissait peu convenir au fantasque
jeune homme.

— Oui , Léo, qui ne peut se pardon-
ner de nous l' avoir présenté et qui nous
en débarrassera , je t'en réponds !

— Soit! fit M. Vallencour , après une
courte hésitation. Je ne toucherai pas
à ses oreilles, mais je vais lui donner
tout de même une petite leçon.

Il se piéparait à sortir et prenait sa
cannedéposée en entrant sur un meuble :
sa femme, qni le suivait de l'œil , s'écria
d'un ton tragi-comique :

— Non , n'emporte pas ta carme, je
t'en prie !

L'HÉRITIÈRE
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AIPERGES
i'ArpDtenil et (ta Pais

Au magasin de comestibles

Charles §EINET
rue des Epancheurs 8.

271 A vendre un violon trois quarts ,
aveo caisse en bon état. S'adresser à la
Feuille d'avis.

éSÉFlLLIÉI
ROBERT GARCIN

Grand'Rue 1
et Rue du Seyon 14 bis

L'assortiment des nouveautés de la
saison en chapeaux de soie et de feutre
est au complet.

Grand choix de Chapeaux de
paille en tons genres.

— PRIX TRÈSyMODÉRÉS —

An Chantier PRÊTRE
G- A.:F*.:E

Matériaux de construction
Chaux, Ciments, Briques , Planelles ,

Tuyaux en grès, Tuiles, Ardoises, Pro-
duits réfraotaires.

Spécialité de Bois bûché.
Houille de f orge et Charbon f oyard.

MAGASIN SUCCURSALE
11, Rue Saint-Maurice , 11

— TÉLÉPHONE —

Pour ménag i: : ar quillo , Place du Mur
ch6, apparlement confortable , eau et gaz
dans la cuisine. Trésor n° 11, au 2me.

Pour St-Jean ou p lus tôt si on le dé
sire, on offre à louer à Auvernier, au
centre du village , une maison compre-
nant un joli logement de 5 chambres,
aveo vastes dépendances et jardin. S'a-
dresser au notaire Bonnet.

272 A remettre un joli logement de
quatre (.'ièces cave et bûcher , dans un
joli quartier S'adr. au bureau du journal.

A louer pour St Jean , dans la maison
Jacot-Guillarmod , Faubourg de la Gare,
un appartement de quatre pièces avec
cuisine et dépendances. S'adresser Etude
Junier , notaire. 

Pour St-Jean , deux appartements do
cinq pièces, Avenue du Crêt. S'adresser
rue Pourtalèn 3, au second.

CHAMBRES A LOUER

274 A louer une belle chambre meu-
blée, au soleil , avec pension si on le dé-
sire. S'adr . au bureau d'avis.

Chambre à louer pour un ou deux cou
cheurs. S'adresser Saint-Maurice 6.

lOTiiiïT
221 A louer , dans une bonne pension

de la ville, plusieurs jolies chambres
avec belle vue, à des étudiants et des
étrangers reoommandables. S'adres. au
bureau du journal.

De suite, chambre et pension, pour
messieurs. Rue Pourtalès 5, 2me étage.

LOCATIONS DIVERSES

MAGASIN à LOUER
A louer , de suite ou pour Saint-Jeau ,

un petit magasin Place Purrj n° 7, oe
cupé jusqu 'ici pnr le coiffeur Lapp.

S'adresser à l'Etude Wavre.

OFFRES DE SERVICES

On désire placer une jeune fille de
16 aus daus uue bonne famille bour-
geoise, pour aider dans le ménage, con
tre un ga^ e convenable. Entrée de suite
ou selon désir . S'adres. à Adolf D>EPP,
préaiden ' de Commun ", Oppligen (Berne).

4D0LPHE RYCHNER
Entrepreneur, NEUCHATEL

Vente et pose de tous genres
de carrelages , Mosaïque.

Revêtements en faïence et ciment
colorié.

Tapisserie en toile maroquinée dé-
corée à l'huile, Papiers peints.

Vente en gros et en détail de ciments
portland , prompt et romain.
Chaux blutée et gyps. — Gravier
de jardin.

LOUIS ORZ
St-Honoré 5, Neuchâtel

CfHpïTT Pianos
Pianos des meilleures manufactures

de (Parie, Berlin, Zurich., etc. —
Seul représentant de la maison J. Trost
& C°, à Zurich ; construction brevetée à
table d'harmonie double.

VENTE — LOCATION — ÉCHA NGE

Lutherie ancienne et moderne, vio-
lons d'enfants depuis fr. 10 — Fourni-
tures — Réparations.

Magasin du Printemps
OCCASION

Un lot de coupons de beaux lai-
nages, à 1 fr. le mètre.

Quel ques confections de la saison
passée, à 5 fr.

Une série de robes d'enfants , à
5 fr. pièce.

Chapellerie L. GR4F
RUE DE L'HOPITAL

(sous l'hôtel du Faucon)

Reçu un très beau choix de chapeaux
de paille pour messieurs et enfants, en
articles fins et ordinaires.

L'assortiment des chapeaux de feutre
et de soie est comp let.

Librairie A.-G. BERTHOUD
NEUCHATEL

CONSEILS SUTTéDUCATION
PAR

G. TISCHHAUSER , professeur

Traduit de l'allemand
PAR

James COURVOISIER, pasteur

Prix : 2 Fr. 50

APPARTEMENTS A LOUER

A louer, pour le 1" novembre ou pour
Noël prochain , un bel appartement de
9 pièces et dépendances, avec jardin , rue
Promenade Noire n° 5, meublé ou nou
meublé. S'adresser sur p lace, au rez-de-
chaussée.

280 A remettre, pour Saint Jean, un
appartement au soleil , de cinq pièces et
belles dépendances. S'adres. au bureau
d'avis.

A louer , pour le 1er ju in, un petit ap-
partement de deux chambres et dépen-
dances. S'adresser Etude Porret , Cliâ
teau n° 4, en ville.

Uue brave jeune fille cherche une
place pour garder les enfants ou pour
aider dans le ménage. S'adresser chez
M. Weyeneth, Place d'Armes 3.

283 Une jeune fille allemande voudrait
se placer comme bonne d'enfants ou pour
aider au ménage. Le bureau du jo urnal
indiquera.

On cherche, à Neuchâtel , pour une
honnête fille de 16 ans, une place de
volontaire dans une bonne maison où elle
aurait l'occasion d'apprendre le français.
Prière d'adresser les offres au Eurhaus ,
Al penzeiger , à Aarau.

Une jeune fille âgée de 17 1/ i ans cher-
che à se placer de suite comme bonne
d'enfants. Certificats à disposition.

S'adresser à Mme Marie Bourquin -
Lambert, à Chez le Bart.

Une femme de chambre expérimentée
cherche une place pour le 15 de cënmois
ou le 1" juin. S'adresser Grand'rue n" 2,
au 1er étage, derrière.

Un jeune Bernois, âgé de 18 ans , ayant
servi pendant deux ans dans un magasin
de comestibles, cherche une p lace dans
un magasin quelconque, comme garçon
de peine. S'adresser à Mme Mury, rue
des Moulins 10.

Messieurs les maîtres d'hôtels et par-
ticuliers qui désirent de bons employés
peuvent s'adresser en toute confiance à
l'Agence de Mme Schenk, rue du Châ-
teau n° 11.

Bureau de confiance. — Placement de
domestiques des deux sexes.

277 Un jeune homme, sérieux, con-
naissant tous les travaux de la campagne,
demande une place pour diriger une
ferme ou comme domestique de con-
fiance. Le bureau du journal indiquera.

Une jeune fille désire se placer pour
la fin de mai dans une famille honorable
de la ville ou des 'environs, où elle aurait
l'occasion d'apprendre le français tout en
s'aidant aux travaux du mé"age,1I)urant
les premiers mois elle n 'exi gerait pas de
gage. S'adresser rue des Bercles 5, 1er
étage, à gauche.

Une jeune fille de bonne famille aime
rait entrer dans une famille où, en échange
de ses services, elle pourrait apprendre
la langue française. S'adresser rue des
Moulins 21, au second.

Domestiques $ËÎK
maisons particulières et campagnes, sont
disponibles en tout . temps chez Madame
A. Fischer, à Berthoud (Berne) . Join-i i ..- i r ¦. I I  i I *!' ¦ ; i ¦ * -n'y r> •*_ f ldre un timbre pour la réponse.

a B̂nmBBH
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Essayez nos thés et vous n 'en i
achèterez point d'autres. |||

I|noir de Ceylan , excellente qualité I
^garantie , le demi-kilo, 2 fr. 50 I

Hjj mélang é noir , qualité introuvable Kg
I ailleurs, le demi-kilo , 3 fr. 50 j

I 

indien , toujours frais, d'un arôme I
délicieux ,ledemi kilo, 4 fr. 50 I

OLD ENGLAND l
GENÈVE I

Seul dépôt à Nenchâtel : «
CHEZ H

M. GLUKflER -GABEREL |

I Merveilleux
M quant au goût et à la couleur esl
9 

^^^^ 
le café d'une qualité quelconque ,

H fH B  ̂ auquel on a ajouté pendant sa pré-
H 1HM ^» paration uue minime quantité d'é-
B 8J _f ""̂  pice de café à la Carlsbad de We-
il
§ Cette excellente épice se vend
"' dans les épiceries, drogueries et
Il commerces do comestibles.

EXPOSITION UNIVERSELLE DE 1889 C O U V ER T S  G H RIS T O F I l E'

DEUX A R G E N TÉS SUR MÉTAL BLANC il. j
CPANDQ P PIY 1 Sans nous préo ccupe r de la concurrence de prix oui ne peut nous être f aite qu'au détriment de
**ï*«I^ I*0 rf\ i /v  [a qualité n0U s avons constamment maintenu la perf ection de nos produits et sommes restés

i ¦ M i D nue nr r A D D I n 11 c Mêles au principe qui a f ait notre succès :
"*XHB

BR1QUE Donner le meilleur produit au plus bas prix possible.
pp^lWj I Pour éviter toute conf usion dans l'espr it ae l'acheteur, nous avons maintenu également :
WËHkSi l l'unité de qualité,
•MW^Itiiy CBlle Que notre exp érience d'une industrie que ncus avons créée il y a quarante ans, nous a
s- iflEfflS^ démontrée nécessaire et suff isante. j
ffmWWWfHV'B La seule garantie pour l'acheteur est de n'accepter comme sortant de notre Maison que les

nm C H R I S T O F L E  "SS?* obj ets p ortant la marque de f abrique ci-contre et te nom CHRISTOFLE en toutes lettres.
Sentes garanties pour l'Acheteur. CHRISTOFLE & C". *



¦"" DEMANDES DE DOMESTIQUES

284 On cherche, pour le 1" juin , un
bon domestique connaissant bien les tra-
vaux du jardin. Inutile de se présenter
sans certificats. Le bureau du journal
indiquera. 

On demande, pour le 15 mai ou le
1" j uin , un bon domesti que sachant tra-
vailler à la vigne et so'guer le bétail.
S'adresser chez Madame veuve Marie
Schreyer , à Bôle.

On demande , pour un monsieur in-
firme , un domesti que de toute confiance.
Il serait aussi appelé à fuiro quel ques
travaux dans . la maison .' Adresser les
offres par écrit et avec références à
M. Paul Coutvoisier , Faub de l'Hô pital
D« 70, Neuchâtel. 

On demande une domestique sachant
bien faire la cuisine pour un petit mé-
nage Entrée de suite. S'adresser rue de
]a Serre 2, rez de-chaussée.

ON DEMANDE
pour Bienne , dans un ménage soigné, une

CUISINIÈRE
parlant français et munie de bons certifi-
cats. Entrée le 15 mai. On donnerait la
préférence à une personne ayant dépassé
25 ans. S'adr. sous initiales B 980 Y k
l'agence de publicité Haasenstein & Vo-
gler , Bienne.

OFFRES & DEMANDES D'EMPLOI

(Jn jeune homme de 19 ans, qui a servi
pendant deux ans dans un mngasin d'au-
nages et une année dans un bazar , cher-
che une p lace de commis. S'adresser à
Mme Dubois, Temp le-Neuf 7.

Un jeune homme de 24 ans, de toute
moralité, ayant une belle écriture , cher-
che une place dans un bureau ou ma-
gasin. Références voulues. S'adresser
Faubourg du Château 15, 3me étage.

¦i U^homrae d'un certain âge demande
à faire des jardins ou tout autre i emploi.
S'adresser à Jean Brunner , Ecluse 17.

276 Une demoiselle ayant été six ans
à l'étranger, cherche à se placer comme
dame de compagnie ou pour diriger un
ménage. S'adresser au bureau du journal.

OBJETS PERDUS OU TROUVÉS

Perdu , dans la soirée du 6 mai , un
1 châle de lame noire, tricoté et avec

frange. Prière de le rapporter , contre ré-
compense, au magasin Quinche, rue St-
Maurice.

AVIS DIVERS

FVtiarmP Une honorable
JLLllcHiyt; famille désire pla-
cer son fils de 16 ans, pour apprendre le
français, en échange d'un garçon ou
d'une fille. Vie de. famille et bons soins.

.S'adresser à , Jos. Meier, boulanger, à
, Zofingue.

Réunion fraternelle
.Nlairdi IO mai

à 8 heures du soir

à la Chapelle des Terreaux
Les chrétiens de toute dénomination

y sont cordialement invités.

Tous trois éclatèrent de rire ensem-
ble, et M. Vallencour disparut ; après
quoi , Mme Vallencour ouvrit tout
grands ses bras maternels à Lina , qui
s'y jeta en pleurant de vraies larmes,
cette fois , et bien amères 1 Larmes d'or-
gueil blessé, de regret pour les bons
sentiments perdus, et, après quel que
temps, plus douces et même bienfaisan-
tes, des larmes de reconnaissance pour
la délicate tendresse qui s'ingéniait à la
consoler.

XX

,La, salle du casino était tout à fait
pleine ; un gai bruissement d'éventails,
de robes soyeuses, de voix fraîches an-
nonçait qu 'on était venu avec l'intention
de s'amuser. Un essaim déjeunes filles
en robes claires, escortées de cavaliers
galants, se préparait à quêter entre la
première et la seconde partie du con-
cert , dès que Bellet aurait déclamé ses
vers, et , en attendant que le moment
fût venu , jasait à perdre haleine.

L'orchestre entama l'ouverture de la; Dame blanche et la termina au milieu
; du n  brouhaha parfait ; un monsieur
maigre, en.cravate blanche , vint en-
suite chanter un morceau; puis une

I demoiselle joua un nocturne de Chopin ,
e"e concert déroula son programme,
au. milieu de l'ennui morne qui accom-
pagne presque inévitablement les con-
certs d'amateurs .

Par instants , Cécile jetait un regard

inquiet dans la salle. Au lieu de se join-
dre à l'escadrille des quêteuses, Lina
était restée à sa place , entre M. et Mme
Vallencour , bien gardée, inabordable ;
de ce côté pas de crainte. Mais Bellet
pouvait entrer dans la salle, et faire
manquer par sa présence le plan de
campagne si malicieusement élaboré
par Léo...

Pendant l'exécution du cinquième
morceau , celui-ci appli qu- i son œil droit
sur un petit trou ménagé tout exprès
dans le manteau d'Arlequin , sur la
scène, et cligna éperdument de cet œil
uni que dans la direction de Cécile.

O miracle de l'amour I Le nez re-
troussé de la jeune fille se tourna aussi-
tôt de ce côté, et elle comprit , oui , elle
comprit exactement tout ce que disait
cet œil.

Il clignait fantastiquement , avec des
éclats de joie extraordinaires ; et Cécile
traduisit pour elle seule ce langage
muet.

— Bellet est en mains sûres, il n'en-
trera qu 'au bon moment. N'ayez pas
peur , — je commence !

La dame qui chantait abaissait son
cahier , laissant voir son visage un peu
congestionné par l'effort des dernières
notes ; les applaudissements part irent
de tous les coins de la salle, avec les
tapotements de canne des hommes ré-
solus à faire leur devoir jus qu "au bout ;
puis la dame fut remplacée par deux
domestiques, qui apportèrent une table

recouverte d un grand tapis. Un soupir
d'aise fit frémir tout l'auditoire ; on al-
lait donc enfin s'amuser.

Léo parut en habit noir, sérieux ,
irréprochable ; son entrée fut saluée
par des applaudissements chaleureux.
Depuis un mois qu 'il remplissait Dinard
de facéties joyeuses, il avait conquis la
sympathie universelle. Grands et petits
lui savaient gré d'être toujours prêt à
faire plaisir à tout le monde.

Il salua, remercia , mit la main sur
son cœur..., et le fou rire partit de tous
les rangs. Quand le public se fut calmé,
il entra en fonction , accomplissant avec
uno dextérité rare des tours ingénieux,
et saupoudrant son boniment de re-
marques saugrenues, qui provoquaient
à chaque instant des éclats d'hilarité.

Quand il eut épuisé la série de ses
exercices, il s'approcha du trou du
souffleur , son chapeau haut dé forme à
la main.

— Mesdames et messieurs, dit-il ,
une muse généreuse a voulu partici per
à notre bonne œuvre ; sans préjudice
des beaux vers que vous entendrez
tout à l'heure et qui sortiront de la
bouche de M. Bellet ; elle s'est mise au
service d'un pauvre escamoteur, et elle
fait pleuvoir sur l'honorable assistance
un déluge d'alexandrins, faits pour
tirer des larmes de vos yeux et de l'ar-
gent de vos poches.

D'un geste ample et gracieux , il com-
mença à faire tournoyer sa main au

fond du chapeau , et voici qu 'une marée
montante de papiers roulés foisonna
jusqu 'aux bords. Elle déborda bientôt ;
les deux plus jeunes demoiselles Barl y
s'approchèrent avec des corbeilles, et
pendant que Léo saluait en retournant
le chapeau , définitivement vide, les
imprimés furent distribués dans la salle.

On applaudit à tout rompre, mais
l'enthousiasme fut un peu alangui par
la lecture des papiers mystérieux. C'é-
tait une pièce de vers intitulée le Sau-
veteur , et qui commençait ainsi :

La mev monte , le jour s'éteint; toute l'horreur
Des tempêtes de nuit sur les Ilots en fureur
Se prépare au milieu deshurlemonts funèbres...
Le naufrage et le deuil planent  dans les lénè-

[hres, etc.

Il y avait ainsi une quarantaine de
vers, signés A. Bazoche, datés de Paris,
vingt-quatre juillet 1890, le mois pré-
cédent , imprimés chez G. Chamerot,
rue des Saints-Pères, sur très joli pa-
pier légèrement teinté.

On les lut , on se les passa et re-
passa ; mais Léo avait bien fait les
choses, il y en avait pour tout le monde ,
et même il en resta au fond des cor-
beilles.

(4 suivre.)

car il faut aux criminels une extrême
audace pour s'attaquer de nouveau à une
maison sur laquelle la police exerce une
surveillance toute spéciale.

On recevrait chez le soussigné, un gar-
çon de 12 à 15 ans, d'honorable famille,
qui aurait l'occasion d'apprendre l'alle-
mand. Prix de pension modéré. S'adres-
ser à Jean Oehrli , vétérinaire, à Arch ,
près Buren (Berne).

A TTENTION !
Pierre COURSI , ferblantier

à CORCELLES
a l'avantage d'aviser son honorable e.lien-
tè' o qu 'à partir  du mois do ma 1, il ne
chargera des réparations de toits et cou-
verture à neuf. A cet effet, il aura un
ouvrier couvreur à disposition.

— TÉLÉPHONE —

Succession de chétive importance
Les personnes qui ont des réclamations

à faire à la succession do Johann Zum-
bach , décédé le 21 février 1892, aux
Parcs, maison n" 38, sont tenues des les
inscrire au Greffe do paix jusqu 'au 21 mai
courant.

Neuchâtel , le 7 mai 1892.
Greffe de paix.

DIMANCHE 15 MAI *89S

GRAND TIR
à CIUITEIERIE, sir Corcelles

Cible Tournante — Cible Patrie — Cible
Vignoble — Cible Société.

Armur ie r  au Stand.

GRANDE VAU QUILLE
JEUX DIVERS : Petites quilles ;

Jeux de dés.

€6É€1EY
donné par la

Société de musique L'ESPÉRANCE
Joli but de promenade, point de vue ma-
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m mm
Une jeune fille intelligente

serait reçue dans une honorable
f amille de la ville de Berne, où elle
pourrai t être instruite à f ond dans la
langue allemande par la fille de la
maison (institutrice di p lômée), et initiée
avec bienveillance par la mère
dans tous les travaux du ménage
(cuisine comprise). Un bon traitement
lui  serait assuré. Prix de la pension :
45 francs par mois. Entrée de suite ou
fin mai.

Offres sous Je. 3834 N. ,  à Haasen-
stein & Vogler, à Berne.

On cherche à placer un jeune homme
de 15 ans (élève d'un collège) pendant
ses grandes vacances (fin du mois de
ju illet  au commencement du mois de
septembre) chez un pasteur ou institu-
teur protestant , où il aura' t l'occasion de
se perfectionner dans la langue française.
Offres avec prix de pension sous chiffre
P 6270 à Rodolphe Mosse , Stuttgart.

(M. 38/5 Stg.)
270 A louer une voiture de malade

bien conditionnée. Le bureau du journal
indiquera.

NOUVELLES POLITIQUES

France

Le Daily Chronicle dit que le pape a
adressé aux cardinaux français une lettre
dans laquelle il réfute les fausses inter -
prétations données à son encycli que par
certains évêques français. Le pape criti-
que les royalistes franc lis, qui croient
pouvoir , malgré l'encyclique, maintenir
leur adhésion à la monarchie. Il ajoute
que le devoir de tous les catholiques est
de se rallier à la République. Le pape
revendique ensuite le droit d'intervenir
dans les questions politiques, aussi bien
que dans les questions religieuses, ces
deux ordres de questions étant indissolu-
blement unis.

Le parti catholique, ou p lus exacte-
ment le parti prêtre , fait une tentative
désespérée pour revenir au pouvoir;
contre lui le gouvernement a le beau
rôle en ce sens que, depuis trois ans au
moins, aucun acte d'agression n'a été
commis contre les intérêts religieux, et
que ce que l'on fait maintenant n 'est plus
exclusivement que de la répression ; los
masses ne s'y trompent pas, comme l'ont
fait voir les élections communales, et la
furie de l'attaque aliène â l'Eglise jusqu'à
ses propres fidèles.

NOUVELLES SUISSES

Militaire. — L'Annuaire militaire fédé-
ral vient de paraître. Il porte entre autres
le transfert da M. le colonel Coutau à la
II0 division comme instructeur d'arron-
dissement, tandis que M. le colonel
Pierre Ister , actuellement instructeur
d'arrondissement pour la IIe division , est
transféré à la I" division.

ARGOVIE . — Les exp lorations faites
près de Coblenz donnaient samedi une
couche de sel gemme de dix mètres de
profondeur.

ZURICH . — M"° Anna Hirzel , déoédée
récomment à Zurich , a légué 25 000 fr.
aux établissements de bienfaisance de la
ville. Elle a donné notamment 5000 fr.
au fonds des pauvres, 5000 fr. à l'orphe-
linat et 5000 fr. à l'hosp ice de l'enfance.

SAINT-GALL. — Le professeur Gustave
Scherrer, architecte cantonal , mort der-
nièrement à St-Gall , laisse par testament
la belle somme de 140,000 fr. à diverses
oeuvres de bienfaisance et d'utilité publi-
que. Il donne 50,000 fr . à la société de
secours mutuels de St Gall pour consti-
tuer un fonds de réserve; — 50,000 fr. à
la société st-galloise d'utilité publique
pour la création d'un asile de correction
destiné aux jeunes garçons; — 20,000
francs à l'école insdustrielle de St-Péter -
zell pour éteindre la dette contractée par
suite de la construction d'un bâtiment ;
— 10,000 fr. à la société protestante de
secours de St-Gall ; — 10,000 fr. à la
société des Beaux-Arts pour l'érection à
St-Gall d'une statue de Vadian.

GENèVE . — M. Turrettini , l'éminent
directeur des travaux publics de la ville
de Genève, vient de proposer au Con-
seil municipal un projet d'arrêté visant
de nouvelles et puissantes installations
hydro-électriques à Chèvres sur le Rhône.

Le barrage, d'une largeur utile de
76", placé en travers du fleuve, sera for-
mé de vannes de 3 mètres d'ouverture et
sera appuy é au milieu du Rhône sur une
pile centrale en maçonnerie. Le bâtiment
des turbines , placé sur la rive gauche,
comprendra quinze turbines de 800 che-
vaux chacune, soit une force totale de
12,000 chevaux effectifs sur l'arbre des
turbines. La transmission de la force se
fera par l'électricité.

Le Conseil administratif a demandé
des projets de turbines aux maisons
Escher, Wyss et C", à Zurich , et Feeach
et Piccard , à Genève, et c'est le projet
de cette dernière maison qui semble le
plus économique. Pour les installations
électriques, il s'est adressé à la compa-
gnie genevoise de l'industrie électrique, à
la fabrique d'Œrlikon et à MM. Brown
et Boveri , à Baden.

Comme pour les installations hydrau-
liques actuelles à la Coulouvrenière, il
sera procédé par étapes; la première
période nécessitera une dépense d'envi-
ron trois millions, et les travaux lors de
leur achèvement complet s'élèveront à la
somme de 5,600,000 fr.

Beaucoup de travaux devront, dès le
début, être achevés, et les fondations
des bâtiments dos turbines construites
entièrement. Quant au bâtiment , il ne
sera édifié que pour cinq turbines, le
reste ne devant être construit qu 'au fur
et à mesure des besoins, Au début, trois
turbines seulement seront installées Daus
ces conditions , le cheval électrique revien-
dra, rendu à Genève, à 1500 fr. pour la
première période et à 690 fr. lorsque les
12,000 chevaux seront installés.

VAUD . — La séance de vendredi au
Grand Conseil fera sans doute époque
dans l'histoire polit ique des Vaudois.

Mardi , M. Berdez avait développ é son
interpellation touchant l'enquête sur l'af-
faire Vessaz ; il avait aussi demandé
qu 'on tint compte de la minorité et qu 'on
l'admît à partici per aux affaires. Le gou-
vernement devait répondre vendredi et
l'on s'attendait à une lutte assez chaude;
mais l'attitude du Grand Conseil avait
été tellement significative, que l'exécutif
s'est rallié au désir exprimé.

Parlant de l'affaire Vessaz, M. Jordan
a dit:

« La fusion a fait une victime. Elle a
révélé des faits graves que le Conseil
d'Etat n'a connus que le 14 avril. Il en
laisse la complète responsabilité à celui
qui s'en est rendu coupable. Il condamne
ces actes et repousse toute solidarité
avec celui qui a fait des choses pareil-
les. >

M. Ruffy, répondant à la partie géné-
rale du discours de M. Berdez , remercia
la droite de ses avances. Il déclara que

LES BAINS DE TÉLÉ:H0NE

T H O U N E  SCHNITTWEYER TÉLÉ6R11 >|| E
sont ouverts. Source terreuse-ferrugineuse. Site agréable, abrité par des
forêts magnifiques, se recommandant aux personnes malades des nerfs, affec-
tées de la poitrine ou ayant besoin de repos, ainsi qu 'à des convalescents.
Douches, Bains salins, etc. Lait de vach e et de chèvre, petit-lait. Promenades
variées. Omnibus à la gare de Thoune, sur demande. Prospectus. Médecin.

(M. 7365 Z.) JFAGGI-THŒNE1V.

BAINS ALBISBRUNN
Canton cie Zurich.

Appartements pour f amilles. — Station pour convalescents.
Outre les méthodes en usage

Beront prati quées les cures MF U R I  |fl| H% d'après les prescri ptions
de la méthode du pasteur fll^ J^| fL __ 1 Jp Jp et sous la surveillance
du médecin de l'établissement. — Le soussigné s'est initié, par un séjour prolongé à
Worishofen même, à la méthode Knei pp qu 'il pratique savamment.

Se recommande, (O. 2719 F.)
Le médecin-directeur : E. PARA.VIOINI, professeur.

CHRONIQUE DE L'ÉTRANGER

— Le petit kronprinz d'Allemagne a
atteint vendredi l'âge de dix ans. Suivant
l'usage de la maison de Hohenzollern , il
a été promu lieutenant dans la I" com-
pagnie du I" régiment de la garde à pied.
Il y a eu à cette occasion une cérémonie
à laquelle tous les ministres étaient con-
voqués.

— Voici la partie internationale du
programme des fêtes de Christophe Co-
lomb qui seront célébrées à Gênes du
21 mai à la fin d'octobre : Du 14 au 17
juin , concours international d'escrime; du
24 au 26, concours international de vélo -
oipédistes; lor juillet , ouverture de l'expo-
sition italo-américaine. Tir international
aux pigeons. Du 2 au 9 août. Régates
internationales; du 15 au 30 août, con-

cours international de prestidigitation.
Septembre : congrès géographique, his-
torique et de droit maritime internatio-
nal. Octobre : congrès astronomique ot
météorologique.

— Les nouvelles reçues de Tanga
(Afrique) à Berlin annoncent qu 'Emiu
pacha est atteint de la petite vérole. La
plupart des gens do la suite du docteur
Stuhlmann , arrivés à Bukoba, souffrent de
la malaria. Le docteur Péters est égale-
ment malade. M. Sey dlitz , trésorier des
troupes auxiliaires, a été grièvement
blessé.

La Société allemande de l'Afrique
orientale construit une station sur le Kili-
mandjaro (6000 mètres).

— Le délai de douze mois qui avait
été accordé aux juifs étrangers pour
quitter la Russie expire le 4 mai (vieux
sty le). Un grand nombre se préparent à
quitter les provinces méridionales de
l'empire. On dit qu 'il y a encore 5000
juifs à Odessa. Un vapeur russe qui a
quitté ce port , le 5 pour le Levant , en a
emporté quatre cents.

— Une caisse de dynamite a été volée
dans le dép ôt d'un charbonnage à Braino-
l'Alleud (Belgique) . Le commissaire de
police a trouvé sur la fenêtre du rez-de
chaussée du commissariat une cartouche
de dynamite ; la mèche était à moitié con
sumée.

— Une grève de cochers a éclaté à
Vienne. On craint des trouble^ les pro -
priétaires des voitures cherchant à en-
gager des supp léants , auxquels les co-
chers menacent de faire un mauvais
parti. La grève coïncide aveo l'ouverture
de l'exposition des théâtres et de la mu-
sique. Les omnibus organisent des ser-
vices spéciaux.

Le comte Taafe a refusé de recevoir
les grévistes.

— Une nouvelle explosion de dyna-
mite s'est produite jeudi à Liège, chez le
bourgmestre, au château d'Honorou. Les
dégâts matériels sont peu importants ;
pas d'accident de personnes.

On a retrouvé vendredi soir une
cartouche de douze centimètres, pourvue
d'une mèche, devant la maison où s'est
produite une des trois exp losions de di-
manche. Cela cause une certaine émotion ,



FÊTES ACADÉMIQUES

Echos Zofmgiens.
Samedi 7. — La Kermesse. — Donner

aux Neuchâtelois l'illusion de la foire de
Neuilly, avec quelques planches et beau-
coup de bonne volonté, c'est nn tour de
force dont les organisateurs de la Ker-
messe ont justement droit d'être fiers ;
dès une heure, un ruban ininterrompu de
promeneurs, s'allongeant vers le Mail,
montrai t que, malgré la bourrasque et
les averses, les alléchantes promesses
des programmes, flamboyant devant tous
les étalages, avaient allumé la curiosité
générale.

Après avoir passé sous un arc de
triomp he (symbolisant ceux de Zofin-
gue?), nous débouchons sur la place de
fête, et do tous côtés les yeux et les
oreilles sont sollicités par les divertisse-
ments les p lus imprévus et les p lus
inédits. Suivons la foule qui se presse
dans une baraque pompeusement décorée
du nom de Panopticum , devant laquelle
un Pierrot bat la grosse caisse. Là, bra-
vant l'inclémence céleste, un montreur
multicolore commenle los nouveautés à
l'ordre du jour dans un j argon p lein de
saveur et d'à propos. Vis-à-vis, un car -
rousel dont ou s'arrache les places, et
où l'on voit d'honorables mô.es de
familles aveo ou sans leurs marmots, et
de fraîches jeunes filles que l'oeil mater-
nel suit anxieusement du rivage.

Plus loin , les amis des animaux peu-
vent donner satisfaction à leurs goûts en
contemplant une collection de ravis-
santes petites souris blanches, dont l'une
exécute, sous l'oeil de son dompteur , des
tours d'équilibre vivement app laudis.

Dos photographes d'occasion op èrent
dans les prix doux, ressemblance garan-
tie; un prestidi gitateur escamote do la
meilleure grâce du monde quatre sous à
ses auditeurs ébahis.

Dans un bazar , des vendeuses p leines
de zèle, prodi guent avec leurs sourires
les plus engageants des souvenirs do la
Kermesse et « agréments en tous gen-
res » (voir le programme).

Les tirs , mats de cocagne , et même
los petits chevaux, autorisés provisoire-
ment , trouvent aussi leurs amateurs. Vers
4 heures, le ciel s'éclaircit définitivement
cette fois, le pont de danno est envah i
par une jeunesse qui s'ébranle aux sons
d'une musi que sonore , dont les échos
nous accompagnent , taudis que nous nous
éloignons, un brin mélancoliques, de ces
lieux enchanteurs , en murmurant  aveo
un léger soup ir: Tempi passât i,

Ce serait uno ingratitude noire de ne
pas remercier ici celui qui a été l'âme de
cette fête et qui , bien des semaines à
l'avance, en avait préparé et réglé tous
les détails avec un entrain et un esprit
inventif  incroyables ; nous avons nommé
M. Maurice Tripot. Et Zofingue compte
à son actif trois bonnes journées do p lus,
dont la population de Neuchâtel lui tien-
dra compte. Cz.

Académie . — La Suisse libérale apprend
que la Société académique a demandé à
M. Phili ppe Godet de faire quatre confé-
rences à l'A oadémie. Ces séances, desti-
nées aux étudiants et aux membres de la
Société académique, commenceront au-
jourd 'hui à 5 heures. Elles ont pour su-
jet : Pierre Bayle, Fontenelle et l'abbé
de Saint-Pierre, ou, comme les appelle
M. Godet , les t Eolaireurs du XVIII"
siècle. >

Société théâtrale. — Samedi soir, pour
fêter le quatrième anniversaire de sa re-
constitution , la Société théâtrale a offert
au Chalet du Jardin anglais une soirée
familière à ses amis, très nombreux si
l'on en juge par la salle qui était comble.
Les productions des membres ont été
cordialement app laudies par le public
mis en gaîté.

Au Mail. — Hier après-midi , une
bonne partie des promeneurs dirigeaient
leurs pas vers le Mail où l'Harmonie a
donné un concert très écouté.

La grande pelouse offrait un moment
le spectacle le p lus animé ; chacun sem-
blai t heureux du retour du soleil et du
chaud.

Bourse de Gen ève, du 7 mai 1892
Actions Obligations

Jura-Simplon. 106.'/. 3*/» fédéral . . 101.50
Id. priv. — .— 3% id. ch. de f. 94.627s

Central-Suisse — .— 3% Gen. à lots 102.25
N-E Suis anc. — .- 3.-0. 1878, 4% 510.25
St-Gothard . . — .— Franco-Suisse 450.—
TJnion-S. anc. --.— N.-E.Suis.4°/c 516.—
Banque fédèr. -- .— Lomb.anc.3% 307.75
Unionfin.gen. — .— Mérid.ital.3% 293.—
Parts de Setif. — .— Douan.ott. 5% 470.—
Alp ines . . . .  — .— Prier, otto.4% 428.75

Changes à Genève Ar«Bnl fin au kilo
Demandé ! Ollert tambour îl'ao

France . . I00.?8»/Jl00.33% Fl.ancfort 148'.50Londres. . 25.21VJ 25.25 
Allemagne 123.45 1133.60 Esc. Genève 3%

Bourse de Paris, du 7 mai 1892
(Cours de clôtore)

3% Français . 97.42 Crédit foncier 1207.50
Ext. Esp. 4% 60.% Comptoir nat. 498.75
Hongr. or 4»/o 93. — Bq. de Paris . 642.50
Italien 5% . . 90.15 Créd. lyonnais 783.75
Portugais 3% 29.V» Mobilier fran . 147.50
Kus. Orien5% 70.25 J. Mobil, esp. 85.—
Turc 4% • • • 20.15 Banq. ottom. . 568.75
Egy. unif. 4% 486.87 Chom.Autricti. 620.—

Actions Ch. Lombards — .—
Suez 2762 .50 Ch. Méridien. 620. —
R i o - T i n t o . . .  -107.50 Ch. Nord-Esp. 157.50
Bq. de France 4130.— Ch. Saragosse 176 25

*

Une nouvelle ville dans l'Asie centrale.
— Le Messager officie l de St-Péters-
bourg donne les renseignements suivants
sur un nouvel établissement russe dans
l'Asie centrale :

A douze verstes de l'antique cité de
Boukhara a surgi, il y a quatre ans, une
nouvelle ville chrétienne, à laquelle on a
donné le nom de « Boukhara-Russe >. A
l'endroit même où, le 9 mars 1888, l'émir
do Boukhara vint assister en grande
pompe à l'arrivée de la première locomo-
tive, on voit à cette heure une petite ville
russe, de peu d'importance encore, il est
vrai , mais déj h bien organisée. Jusqu 'ici,
tous les résidents russes et européens de
Boukhara logeaient dans les quartiers
mal entretenus de la cap itale de l'émir ,
mais co dernier a concédé, pour leur
nouvelle installation, uu terrain d'une
étendue considérable dans lo voisinage
de la station terminus du chemin de fer
transcasp ien, à quinze verstes de la ville
asiati que.

La Boukhara-Russe est reliée par une
chaussée à la cap itale do l'émir. Elle est
bâtie dans i>ne p laine aride, dépourvue
de toute végétation. Ce n'est qu 'à pré-
sont , qu 'uu canal d'irrigation a commencé
à y amener l'eau de la rivière de Zaravs-
chm, permettant ainsi de commencer
dos p lantat'o is d'arbres. L'eau du Za-
rivvsohan n 'étant pas potable, on a foré
des puits artésiens. L'aspect de la petite
ville nouvelle forme un contraste frap-
pant avec la vieille capitale des émirs.
Toutes les maisons sont en bri ques ou en
pierres calcaires taillées. L'hôtel de la
légation do Russie, construit aux frais de
l 'émir , a un aspect fort élégant. Un bazar
en pierre calcùre taillée se fait remar-
quer par sa jolie façade mauresque et sa
tour d'horloge quadrangulaire. Il est la
propriété do l'émir , qui en est très fier et
qui le loue exclusivement à des mar-
chands russes. Il y a en outre le bâti-
ment de la douane boukhare , qui a été
transféré de la vieille ville dans la nou-
velle. Viennent ensuite les bâtiments di-
vers de la garo du chemin de fer. La fa
pado do cette gare est en briques vernies
Tout cela forme un ensemble très inté
rossant.

VARIÉTÉS

le parti gouvernemental était prêt à faire
appel à la bonne volonté de l'opposition
quand il pourra le faire sans injustice et
sans ingratitude.

M. Berdez déposa alors l'ordre du jou r
suivant, appuy é par M. Cuénoud , de la
gauche :

< Le Grand Conseil du canton de Vaud ,
prenant acte de la déclaration du Conseil
d'Etat et de sa réponse à l'interpellation
de MM. Berdez et consorts, et de la vo-
lonté qu 'il a exprimée de défendre éner-
giquement les intérêts du canton de Vaud
en matière de chemins de fer , réprou-
vant les actes financiers d'un des négo-
ciateurs de la fusion et exprimant le vœu
que la minorité soit appelée, dans une
mesure équitable, à participer à l'admi-
nistration des affaires du pays, passe à
l'ordre du jour . »

Cet ordre du j our est présenté par M.
Berdez à la reprise de la séance, en in-
sistant sur ce que la dernière phrase im -
plique la représentation de la minorité
non-son lom^nt dans les autorités canto-
nales, mais aussi dans la députation aux
Chambres fédérales.

A la votation toute l'assemblée s'est
levée, et tous les députés , à l'appel no-
minal, ont adopté la proposition Berdez.

— Dn procès était intenté à la com-
mune de Lausanne par Mme veuve Car-
rard , à la suite de la mort de sou fils
Julien, tué par la chute d'une tuile du
clocher de Saint-François. La cour civile
a constaté que la mort de Julien Canard
était due à un vice de construction et à
un défaut d entretien de la toiture d un
immeuble propriété de la commune. Elle
a, en conséquence, déclaré la commune
civilement responsable et l'a condamnée
à payer une somme en capital de 2000
francs et une rente viagère annuelle de
400 fr., plus les frais du procès.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

CHADX-DK-FOKDS. — Une dépêche
adressée au Journal de Genève dit que
mécontents de la manière dont le Natio -
nal suisse a mené les élections au Grand.
Conseil, ainsi que de la publication du
rapport d'un préfet sur la crise horlogère,
publication qui a fait l'objet d'une pro-
testation dans la manifestation ouvrière
du 1" mai, les radicaux de la Chaux de-
Fonds, attribuant leur échec relatif à
l'insuffisance du National, ont chirgé
une commission d'étudier les réformes à
apporter à l'administration et à la rédac-
tion de oe journal.

BOTTES. — Le bataillon de carabiniers
d'élite n° 2 arrivait à Buttes mercredi
soir pour y passer la nuit et en repartir le
lendemain matin , continuant sa route sur
Yverdon.

La tenue de ce beau bataillon étai t
très bonne et solide; Les soldats qui
avaient exécuté une marche assez longue,
entremêlée d'exercices divers, n 'étaient
pas généralement fatigués. La pluie -avait
un peu nui k la propreté des chaussures
et des uniformes, toutefois sans altérer la
galté de nos carabiniers qui s'est traduite,
après le licenciement, en chants bien
exécutés.

La troupe n'a été la cause d'aucun
désordre; il est vrai qu'elle a été reçue
aveo cordialité et que la population et
les autorités locales avaient pris les me-
sures nécessaires pour qu'officiers et sol-
dats n'en remportent pas un mauvais
souvenir.

CHRONIQUE LOCALE

Le plan incliné de la gare de Serrières.

Les personnes qui se sont arrêtées ces
temps k la station de Serrières, ou qui ,
remontant le cours d'eau auquel le village
doit sa prospérité, sont arrivées j usqu'au
bas du grand pont , n'auront pas été pou
surprises de se trouver devant un che-
min de fer qui tient plus de la perpendi-
culaire que de l'horizontale,

c Qu'est-ce à dire ? » — Voici :
Le 8 avril 1885, M. H. Ladame, ingé-

nieur à Neuchâtel , proposa de relier les
usines de Serrières à la ligne de la
Suisse-Occidentale. Il y avait p lus de
trente ans que l'on étudiait vainement
cette question, et tous les projets élabo-
rés jus qu'à cette époque, jugés peu pra-
tiques ou trop coûteux, avaient été mis
de côté par les intéressés ; tous, à l'ex-
ception du raccordement Serrières-Neu-
ohâtel , qui ne résolvait qu 'imparfaitement
le problème, et qui donna naissance au
Régional du Vignoble. C'est dans ces
conditions que M. Ladame, reprenant la
question , présenta une solution dont le
très grand mérite est la simplicité. Son
projet, actuellement exécuté, comprend
un plan incliné qui partant de la rivière,

s'élève ju squ à la ligne du chemin de
fer, en longeant le côté sud du viaduc.
La pente de la voie est de 60 0/0, la
longueur du trajet de 54m,46, et la diffé-
rence de niveau entre les stations extrê-
mes de 28"1,02. La largeur de la voie est
de un mètre, et le rail , on acier, peso 33
kilos par mètre courant.

Ces chiffres vous effraient-ils ? Suivez-
moi alors quel ques moments par la pen-
sée, et supposez que j 'aie été chargé par
la maison Russ-Suchard de veiller au
déchargement d'un arrivage de cacao,
qu 'il s'agit de transporter dans ses fabri-
ques.

Les wagons du Jura-Simplon station -
nent le long d'un quai où glissent sur de
petits rails de minuscules wagonnets qui
viennent se ranger à côté de leurs grands
frères, reçoivent leur chargement, tra-
versent la halle supérieure , construite
vis-à vis de la gare, et prennent place sur
une plateforme, longue de quatre mètres,
que supporte le transbordeur du p lan
incliné. A leur suite j 'y prends place moi-
même. Nous pesons , marchandise, wa-
gonnets et votre serviteur, 2500 kilos,
poids d'un chargement qui pourrait être
sept fois p lus grand avant d'occasionner
une rupture du câble. Une allure trop
rap ide n'est pas â craindre, car outre le
frein à ruban qui vient de mettre le wa-
gon en mouvement et permet d'en régler
la marche, un frein à force centrifuge
veille à oe que la vitesse ne dépasse pas
2m,50 par seconde. Si le mécanicien, pour
une cause ou pour une autre, abandon-
nait son frein , un levier automatique
prendrait incontinent la place de l'hom-
me, et les wagons s'arrêteraient en quel-
ques secondes.

Au moment du départ , la grande pou-
lie se met à tourner lentement, déroulant
à proportion de notre marche le câble
qui nous retient , tandis qu 'elle enroule
le même câble, dont l'autre bout est fixé
au wagon que nous faisons monter par
notre descente. Que ce câble se brise et...
nous sommes préci pités, aveo une rapi-
dité vertigineuse ? — Pas du tout, nous
nous arrêtons instantanément ; car, sans
l'aide de personne, quatre puissants res-
sorts se sont détendus, un bras d'acier a
bougé et une main do for a refermé ses
doigts , en prenant le rail d'une étreinte
quo je vous souhaite de ne jamais sentir :
le frein automatique que porte chaque
wagon a joué.

Ce câblo, pour le dire en passant, est
en acier fondu non galvanisé; son diamè-
tre mesure 19 millimètres, sa section est
cloisonnée; il a été fourni par la maison
Feltem et Guillaume. Co système n'est
pas encore employé en Suisse, mais il
présente dos avantages incontestables
sur le système à torons . L'épreuve do ce
câblo indique pour la charge de rupture
23.000 kilos.

Nous voici à l'évitement. Pendant que
les deux roues de côté à notre droite ne
quittent pas le rail extérieur — en vertu
des boudins dont elles sont munies, —
celles de gauche — qui sont plates —
glissent sur les croisements et suivent la
direction imprimée par les autres ; le wa-
gon montant a opéré la même manœuvre
du côté opposé, et , bientôt , nous cessons
de marcher, arrêtés que nous sommes à
la station intermédiaire par un frein hy-
draulique établi sous la voie. Puis, le wa-
gon , allégé dos wagonnets qui portent le
encan et. HO rendent directement aux fa-
briques, remonte à la station supérieure
où il reçoit un nouveau chargement. On
peut facilement décharger trois wagons
complets par heure.

Si au lieu de descendre un chargement
il s'était agi d'en faire monter un , notre
wagon avant de quitter la station sup é-
rieure, aurait reçu dans ses flancs — car
ce n'est qu 'un réservoir surmonté d'un
pont mobile où sont les marchandises, —
deux ou trois mètres cubes d'eau. Cette
eau vient d'un réservoir placé BOUS lo toit
de la halle et cubant 40 mètres, soit d'une
contenance de 40,000 litres. Le remp lis-
sage terminé, la descente se serait faite
dans les conditions que jo vous ai dites,
et , au point terminus, au moment même
de l'arrêt sur la Serriére, uno soupape
actionnée par un levier automati que au-
rait laissé écouler dans les flots notre
poids d'eau , devenu inutile.

Pendant cette op ération , un homme a
légèrement poussé l'extrémité de la p late-
forme du wagon , plaque tournante qui
fail le quart de tour nécessaire pour en
raccorder les rails aveo les voies ferrées
qui se trouvent aux deux bouts. Celle de
droite mène à la halle où sont ^ 

déposés
les colis pour le service du village ; mais
nous suivrons celle de gaucho, suspen-
Hno nnmmo l'antro au-dessus de la Ser-
riére par une charpente en fer , grâce à
laquelle l'installation n'a rien empiété sur
la route. Colle ci est longée par un petit
trottoir en ciment sur lequel court la
voie que nous continuons à suivre et qui
nous amène à l'entrée de la belle fabri-
que récemment construite par la maison
Russ-Suchard. Les rails vont jusque de-

vant la cage d'un ascenseur d'où descen-
dent , toujours sur wagonnets, les caisses
du chocolat qui s'en ira aux quatre coins
du globe te-restre. Ces caisses ne quitte-
ront les wagonnets qu 'à la porte des wa-
gons du Jura-Simplon.

Le format de ce jo urnal ne nous per-
met pas de nous étendre davantage ;
mais le pou que nous avons dit suffira
pent-être'à éveiller la curiosité au suj et
de ce qui nous paraît être un bijou méca-
ni que . Oe s'attend toujours, en effet, à de
gros chiffres lorsqu'il est question de
voies ferrées. Ici rien de pareil. Los wa-
gons transbordeurs ne pèsent pas plus de
3500 kilos et le trajet ne dure pas au-
delà d'une demi-minute. Les travaux,
exécutés par la Fabrique de machines de
Berne pour la partie métallique, et par
M. Deagostini, entrepreneur à Colombier,
pour les terrassements et maçonneries,
ont été commencés le 3 février 1891; la
collaudation a eu lieu le 14 mars 1892,
et, le 21 mars, la maison Russ Suchard
se servait du plan incliné pour l'exp édi-
tion des premiers colis.

Ce travail fait le plus grand honneur à
l'ingénieur qui en a conçu le proje t et di-
rigé les travaux ; c'est le seul funiculaire
avec pont tournant qui ait été construit
j usqu'à maintenant. Il sera évidemment
très utile aux industries du chocolat, du
pap ier et de la minoterie de Serrières,
pour ne rien dire des services qu 'il ren-
dra aux habitants de ce village.

DERNIÈRES NOUVELLES
St

Belgique, 7 mai.
On a tenté, à Châtelet, de faire sauter

aveo do la dynamite la maison des bras-
seurs. Les cartouches n'ont pas fait ex-

plosion; elles ont été trouvées dans la
matinée de samedi .

Séville, 8 mai.
Le train dans lequel se trouvait la com-

tesse de Paris a déraillé hier, mais il n'y
a heureusement pas eu d'accident de
personne.

Rome, 8 mai.
Le roi a prié MM. Crisp i et Zanardelli

de se rendre auprès de lui . On croit ton-
jours que M. Giolitti  recevra la mission
de former un nouveau cab'uet.

DERNIÈRE S DÉPÊCHES
(SERVICE SP éCIAL UE LA Feuille d'Avis)

Milan, 8 mai.
Le temps a été très mauvais dans h

Haute-Italie. A Turin le thermomètre
tomba à 4 degré sur zéro. Il y a eu de le
neige en abondance dans les provincei
de Côme et d'Alexandrie. A Modène
même et à Gênes, un vent très violenl
mêlé de pluie et de grêle déracina beau ,
coup d'arbres dans les ja rdins publics-
à l'Acqua-Sola, où esl élevée l'exposition
américaine, des toits ont été enlevés el
les dommages sont sérieux. Les nouvel-
les des campagnes sont très graves; les
arbres fruitiers et surtout les vignes oui
beaucoup souffert.

Troyes, 9 mai.
Un individu soupçonné d'avoir incen-

dié la préfecture a été arrêté. Il recon-
naît avoir proféré des menaces.

Liège, 9 mai.
La cartouche trouvée le 6 mai devam

la maison Selip a été reconnue inoffen-
sive.
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Les familles Puppikofer et Grippa fonl
part à leurs parents, amis et connaissance:
du décès de

Monsieur PUPPIK0FER-D1T-BECK,
ancien cocher,

leur époux, père, beau-père, frère et oncle
que Dieu a rappelé à Lui, samedi 7 ma
1892, dans sa 63°" année.

L'ensevelissement aura lieu mardi K
mai, à 1 heure.

Domicile mortuaire : Hôpital de la Pro
vidence.

Lie présent avis tient lieu de lettre di
faire-part.
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Monsieur Conrad Puppikofer, à Piyi
(Thurgovie), Messieurs Jacques et Augusti
Lambert, à Neuchâtel, font part à leun
amis et connaissances de la mort de leui
cher frère, de leur ancien et dévoué ser
viteur, \

JACOB PUPPIKOFER-DIT-BECK,
décédé le 7 mai, après une longue et dou
loureuse maladie.

Neuchâtel, le 8 mai 1892.
L'ensevelissement aura lieu mardi il

courant, à 1 heure. «.
Domicile mortuaire : Hôpital de la Pro-

vidence.

Mademoiselle Louise Walther, à Neu
châtel, et sa famille à Montagny, font par
à leurs amis et connaissances de la perti
qu'ils viennent de faire en la personne di
leur chère sœur,

M A R I A N N E  WALTHER,
décédée dimanche 8 mai, dans sa 77* année

L'ensevelissement aura lieu mardi 11
courant, à 11 heures.

Domicile mortuaire : Cassarde n" 6.

Monsieur et Maaame J-ieo Jeanjaquet, «
Cressier, font part à leurs amis et connais
sances du décès de leur fidèle domestique,

M A R I A N N E  WALTHER,
survenu dimanche 8 courant, après 54 ans
de bons et loyaux services dans leur te-

! mille.
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Monsieur et Madame G AILLE-
Z U M B A G H  présentent l'exp ression
de leur reconnaissance à toutes les
personnes qui leur ont fa it  parvenir
de si nombreux témoignages de sym-
pathie à l'occasion de la mort de
leur enfant.
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! AVIS TARDIFS

A louer , pour Saint- Jean , Chemin di
j R-icher (Sablons) n « 5, un appartemen
i de 3 chambres ot dépendances. S'adres-
j ser Fuubourg do la Côte 2.

! VENTE DE MOBILIER
I Le curateur à U succession de feu

Pa ul Bridel. à Bevaix , fera vendre
au domicile du défunt , à Bevaix , lemer>
erfdi 1 i mai i 893, dès 9 heures
du matin, les meub' es et objets mobi-
liers dépendant de la succession, savoir

1 commode, 1 lit comp let , 2 tablée
1 armoire , des chaises , 1 potager usagé.
1 rablon , 300 échalas , 12 gerles , 1 ton-
neau do vin contenant 150 litres, outilf
divers et autres menus objets et usteti
ailes do cave.

m_w_Kg_w_^_^_m_w_^_WÊ_^_^_w_^_w_^_^_^_^_^_W_^_^ÊË_^_W}


